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Paris, le 25 Décembre IQSS.

Non chér Ignacio,

Ca fait longtemps que je n'á1 plus eu de
tes bonnes nouvelles. Tu sais, mon cher Ignacio, que ta
littérature mïintéresse toujours. Je ne parlerai pas de tapresence a Par1s car cela serait le summum.

Je vais maintenant commencer par te
présenter mes meílleurs voeux pour I9Só et te soghaiter
tous ce que ton coeur désir. Je suppose que ta santé soit
bonne et que la vie te sourit.

Et comment va notre chere Lidy Prati ?
Elle aussi je ne l'oub1i pas. Ellas est charmante et unbel artista. Je vais lui écrire un mot.

Les nouvelles á Paris sont bonnes. Tu
sais que jïai eu le grand plaisir de voir Madame Estela
Lastra. Nous avons passe des tres bons moments ensamble.
Elle est tout ce qui_est de plus charmante, inoubliable.
’ Tu sais tout Cela mais je ne puis mïempécher de te le dire
á mon tour.

C*est bien sar inutile de te dire que je
travaílle. Mais en,parler est impossible, il faut venir 2
voir. Jïai beaucoup écrit; diverses choses que j'espére
un jour pouvoir t'offrire.

Je suis aussi allé á 1‘inauguratiqn du
Hochschnle á Ulm. J'y ai vu tout le monde; Maldonado et
Bullrich entre autres pour ne pas parler de 1'ami Blll.

Dans Nueva Vision j‘ai vu tan tableau
Attraction-répulsion par Hlito et en VERyestimar une article
a moi "Perception" mais avec des fameuses coupures. Sans
doute paneequ'a ce moment il y avait des histoires avec le
Gouvernement.

Mon chér Ignacio, je vais te dire aukevoir
et mille pensées chaleureuses. Salut!!l!!l
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